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't Ce de honq tous vu dui1 noire en· 
\q lia,. 1 Ces gravures sigoees par Raffet 
\I dn :~. ltleillcurs deuinaltuu du d"· 

n1 1111 •ecle d~rnier : des soldats for· 
'-de Co •nvraisemblable tas de linges 
~ bn111 ~Vcrt~Hs enroulea d'où surgit 
~·' le l e v1s11g,., avec des yeux noin 

Les répercussions de 
l'entretien de samadi1së 
manifèsteront dans run 
avenir très prochain 

110~ f ~I dan °11
1
rd bonnet à poih, serrant un 

t d'1 1 l'j,..
1 

eur• mains crispées et gtlees, -- "" l 1 ( ' 1' '"tn"b'I' t · d 1 C 1 · R"'me, 26. A. A.- L'a"ence Sill· ,111' li't : , ,,, 1 1 e e a mort. • a c;st an· " • 
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1 
1t, tat La retraite de Russie •. fani soaligrae que touts la pr1Js1e 

•
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\ 1'Ïo11 Ctrtaio que cette image rit im· tlurop~enne met en relief la ren • • 
' d/ \ i111a;~l\l~ l laissé des trace• dans contr" da comte Ciano avec le J 

' 
( , ~rt L.I allons. Et le spectre de la · ·1 I / 

1 ~ •o ., an h Fat'hrer d le• conversaftorn i a o· 
qO '" ~' }'e c e > apparait tout de suite 
~ 1 1 

Sode l~h horrifiés quand il est ques· aflemandes qai se dhoulent ces 
t11 

1
1 t 'lu

11 
1,"cr ruue. Il serAit peut·êlre joars·ci en marge de c'!it" rencontr• 

p0 l lt1'io11 ~opposer à ces impr~•sion!I la toflf le• directives dP.s deux corrdo1• 

eu ~,' ft111 • e quelques donoêes concrètes. tie,.i rit! la nouoelle Europe, le Duce 
1 t'îo~•c a, effectivem,ot, un hiver et/"' FaehrtJr. 
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p.~! l 1
lo1r8 reux que CP-lui de tout autre Ce n'est pa ~ seulement an siinpre 

pio',, . Le, curopeen, à égalité de latilu· hasard, qae la oisilc du comte Ciano 
,b'if 1

1tr ,
0 

ternp~ratur~!I m >y~nnes de 
1ieO /. le Io nt partout i nférienres à z !re, nu F aehrer ail été précédée dequelque• 

nfC1 •i' 110 nf du littoral de la Crimu, jourc pa,. fa oi~ite el Io dP.claratio11 

Le Duce s'entr'3tr ~nt avec des a11iateurs qui 
p0ur le front de l'E·-t 

d'• l,et~. M 1.lllll analogu~ à c~lui de la de M. Waller F .ink ci Rome. 
l-0b,,,~ ai,' cette tcmperature hiver· Cl'! n'e1t ptu non pfas r111 p·ir Ira· 
~ 1llle t° eit pas uniform· pour toute sartJ qrie ctJs conoer.ations coi11cid1mt 

\,,Po· e endue d:: le R Jssie. avec le oingtièmtJ annfoerroira de la 
~ ~,r1

1~t de vue de la dorée d'abord, 
\":"~· .. t mar~he sur R,m,,,, qui marque une 
'l.lit•cot 0 ujours pL.is 5'nsible! ae re· 
~ ~t d •u fur et meJure q ie J'oo se des tout~s premièru étapes de la 

'~clllp~ Nord veu le Sud. A K<>la, révofnlion aujourd'hui trfompltarste. 
~' q e, .le thmnomà'r~ de ncore au La solidarité italo·allemaode n'est 
1 •, :. Zero six mois pu an ; à pai sr.ulement une allia"flce politique 
~,~ tr'~q 111 is; à Astrakh!ln, un pen •i ane /ratarnilé d'armes penda11t 111 

J Po· 011 mois. 
•1 11'1t d d 1,. · · d période de guerre, mais el 'e est aas· •o11 e vue ~ inten91te e'I 
Q Clic Peut dire que d'une f.içon géné· ~; u •e sofidarité spirituelle, économi· 

Le dernier p~ da 
trAmériqua vsrs ---

la 1~guerre 
L'amendement ::de la loi de 

neutralité 

Les hostilités en U. R. S. S. 

Le cercle se 
resserre autour 

de Moscou 
1 1

1~ q<J:\en augmentant au fur et à qua d sociale dans la marchtJ de la 

~-e,pt: Pr~~,;e ~re~~a:~ue:'ru!:~":~~ rivolulion et par laquelle devront Qu'ann 3rtcera·t·on La menace contr.e 
"'~ r •U pr· l a li 1 ê!re orga•aisée!> la paix et lt1 périotle _ 
~·ir;. 1 ~ssur em_meparaèe: au1·,,.urj'hui IR t f ·1 t · 
\ 1tt l température de l'hiver va· d'après-guerre. • 1.1 -": os ov se a1 ou Jours 
~~ ~111;; ~ e~ -8 d1'"2grés.; N~ .sNmo· L'impression en Suisse a la M a1son Blanch a ? 1 ,. . . t t 

e11tr et - ; a 
1i01 0 

Berne, 27 A.A.- U11e grande im· p US nqu1e an 8 1~i-.1 1 e -l'l et - 16. 
e d portance est attrib<Jétt à l'entreva11 W · · L d'b ~tellérat one de ces q~dques don· Bhin~ton, 27. A.A. - • ~ lt -----

,t111 ea qu,. Ica territoires où se de som,di entre fe chancelier Hitler au sujet du oroj!t d<! bî_ab1'b r•a r1t les V,frhg, 27. AA. 0/i.- La batt1ille 
~''Pa •~tuellement les forces de tJt le comte C iarto par le .:orr111p1Jn· clau'e d! la loi ,:fe la "'"utralit~ qJi in· te porrrsait en Ruuie aoec un ach.•r• 
pL~u,/hc Orientale et Mêridionale dant berli.loi> da journal cTat• d11 terdisent l'arm ~m·nt .j., navires mar· nement inouï: 
~'•t le d'E · · d' chlnd~ et l'entrée de~ n'.\vi•e\ arnéri· 

1, Ur urope - 1ou1ssent uno Zarich L . d t v t dt t 
-
1
1 

110 
e rnQÎn1 rig-iie qne celle des ' cains d ns les z mes d-.: g t!rre co:n· ~nt,,gra r n.rons a son 1011• 

~c l'l·oc • , b Bio:n qu'aucun.11 jaslificalion ne m•n"era 8111·, mJ'h ii, l1rndi, au Sénat. misH aa oioltmt /ea de l'artillerie 
"'~ r Io cupec1 et qu oa y su 1t _ ... 
•lt01/t dans leJ parties centrale sait fournie sur le but do! c11lte ra 1 Ce p roj .. t, qlli rtm >lac : le proj-.:t voté allemQ , de . 
t Ctq •.:>nate; plus bref en Ukraine. contre, écril·il, on peut adm'!llre -quë par la Chambre de' reprtisenta 111 pré· Dam: la r~gion de zHo~coa, lea Al .. 

1. ~ p:
1 

bc.oacerne tout plrti.::ulîère des qa11stiorts politiq Jes et militairtts voyant '!~ulement l'abrogatbn d: la lemarrds ont délo1é lu Russes de cer• 
~Qt\ .. 0 lene des c~mmuoication en d clause interrii9ant l'a ruem~nt des na· d l 
~1 L .. e e fout premier ordre furent disca· vire! marchlnds fut aJprouvé plr le laine' e eur1 po1ilions . 
• '"Y d Peut q11e rappeler c.:immcnt 1 . L 1 d l l 

• • o1 t I' · · I' ees. comité dei r•lations étr11.n.,.ères, samedi, e cerc e autour e a capih e 1e , •itur . 1 opmton, en occurren· 5 1 ea ~1t être sujette à c;iutieo. a Le.c articles que toute la presse par treize voix contr" d ix. re5serre. L~s Allemands ortt réussi à. 
'tir d lu io.,s que l'on e plaisait consacre aa problèmi en Al11Jmag'le On r1'pportc que lei lead·rs de la franchir la riYière Oka. 
'\~'4l h~n.\ les milieux britnnoiqoe.), et en / talitt., proauent que lei ré,,er- Ch mbre s~ot. certain' d'obtenir uoe l Oaoa le 1ud, la menace allemande 
1 ~ll1t esllé à affirmer q•Je l'hiver cuuions des entretitJns de samedi ~• ~br>nr!~111 mn1ora_te pr>ulr 1 ~5 .nouvl'a0u pro·' co'ltre Rostov devient de p\u ea pla1 
rt' tr''e la saison ln plus favora !'! .1 . . Jel, !I 1 est vote pa.r e enat. n es· • • . • I 
",..1,.'nsports et les déplacements. rnanr esteront dans ura av'?ntr ires • C'>mplf! toute Fois que lts advtr!aires del 10qu1étante. Uoe tres g1ande bataal e 

lo . ,,,1 ,. .. ,. 4 .... vcigc) prochain. la nouvelle me3 ure Jebatrro ~. t 101 -rue· se déroule en Crimee. l .· .. :;.;1•~::...,.,...::r.. .... ~~~"""'~'-~~-- ..,, _. - _'! .. _ ment la que~tion en i11vo J J.tnl l'arg11· ----------·---

"réunion so1ennalle du 1ir N:>V~ ïn'.Jra ment q ·1'e ll .. con.titue cle dernier j>&S• La Bulgar1"'n et l'Axe 

~ ~iscours du ~8r~~i:~:i· ;~ la République •• .,L~s r~;~:~:~:~~a:: sont pas u;:~~fd0~8 d~u 
Ouvrl·ra la sess1·on WashingJO:l, 27. A. A. - Les séna• ., Sobranje 

hors republiuin• partisans du projet ~ Sofia, 27 ·A.A..·.'>tefl\ni- L• pré!ideot 
r, 2 sr-m - ------ loi prévoyant l'armement des navires du Sobranje, 1. Kalkoff, dan• le dis· 

, ~ 11 i_ LH préparatifs pour la I Elle se rénoira de no JVeau aprè:s u.1e marcaands am~ricains et les autorisant à cour1 qu'il prononçil hier à Plevea, sou• 
~r, Qe la G.A.N. tiendra le 1er sem11in5 et élira 1e1 COiD niuhu. se rea:.ird d:tus le~ i>>rt.s d ,u Ditio .h b~I- ligna que la B 1lgarie, :idh!rant au paete 
t 'isi Ill été achevés Des pla.:eJ y ~a répétitioo gé11ér~I: , d.e la revae tripartite, se ra.,g~a aux côtés èet IHY• 
t,"tq~~nées aux reprétentaats de la ~Ill, s6 d~roulera m::rcrach ~ 1 h1p.p3:from, liréralltes, pr~.-:.:>::iis ~rnt l'abrogation d1t pouvant garantir la lib~rté et l'ueair 
·'1it et étranrère et lcun ~artcs a l o:::~urin d.i l8l ann1vern1re de la préambul~ de 13 l:>i da neutralité qJÎ .lé· de son peupl•. Grâce à l'Axe, la Sul· 
•~11 été imprimées. fondatio::i da la Répub!iqne a été ef· clare: <L~s Stah·UJii m 1in\ieaneot leH garie a po réaliser !les séculaires reveo-

1'4~ti ra d..i PrésiJ.,nt de la Rép:1· fectuée en plein succès. neutralité daas la guerre eotre les dications nationale,, Aujo·ird'koi, elle 
d. 16 ra la trois'e• .. scuien de la doit travailler avec une energic reno11• "l,iia( 1• n.. . Aax easais particip~reat les unités Etats étr&nger.>. l . 

A &turc. D,, 11 sera .. (•• I• bu· i 1,. f ve ée pour cctnserver son o_nité natio· '"''•t ... blé·c.'-.. "'" "' b\in ~,., 1t1 lnleri.s et les b>y·•.:o:.at:t. ... V "ir la suite en 4me paire nale et consolider sa nouvelle position. 
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LA V 1 E LOCALE 
' AMBASSA0ES 1 a~tivité en notre villt-. Lf'9 nrc! ~ 

•·•-i~ll!liiCî"'ll!liiilOIKi~liii•iüli~iiiiiiiiiliiiiiiiîliiüiiiiiiiiiiilüi~=--c....:--1iëa:t ,_.,.._'î:iiiï_3EV? ET LEGATIONS triomphe en cours de const ructi0'd•f 
est dit èao• •Mt-in Kamphle~ vas tes ter· le départ du Commandant dl'~ difftlrenh points sont prë' / 

~YJ.\T~li~I 
Il faut biEn approfondir 

l'âme du pE upfe turc 
M. Alrmtt Emin l'•lwan a re­

cruilli lu imprusionr tl'vne 
journofüte ~tro'llgère émerflt'illie 
pour la simplicité cordiale do 
relation• en Turquie : 

« Une heure 1prè1 le départ du train, 
4an1 le comJlartimnt ~ù j'avais pris 
place, nou1 étions toutes 1tuui intime• que 
du amis de 411011nnte ana ; noua n'igro· 
rions plos ritn l'one de l'autre. Pour 
tous lu ufant11, chacune du étrangèree 
riuoies par le haurd était ane • tante• 
(teyze) et en a'adreuant à un prépo1é 
flOUr lui demander un remeiroement, ils 
-l'appelaient c oncle > (amca). Dana le 
tumway, le receveur s'adruse aux usa· 
rr U lt1 appelaot: • mon g1aDd frèru, 
• mon frère >, " mon oncle •, c. ma 
aoear 1 ••• 

J'ai pu censtater ctu'il y a dans ce 
pays des gens qui reueotent, lu uns à 
l'égard du auhet, ont sinéérité femi­
Hale, qui 1t cc111prtnntnt uns prine, qui 
foadtnt aisémtot des a mit iél', qui ne rt • 
eonnaiutnt tnlre nx aucune différence 
de clai 1e. On ne uu11it i111aginer 
de matériel mrilleor pour bâtir la vtri· 
table dtmocratit'. Si lt1 Turcs avaient 
uuyé, rn se huant ~ur ces qualités 
populairo, 1er ces brllu di~position~, 
d'établir une administration pcpulaire 
conforme à leur propie •tn:cture, il1 10· 

raitnt conttitué un utmple pour le 
!lllODde. > 

J'ai beaucoup réfl#chi !ur ces con•ta· 
tatiou de la jo11rnaliste étrargèrt. Elle 
• rai~on ; 11ous. toœ111u une nation qui 
n'a pu treu\'é l'occuion de 1e con· 
naitre. Loraque nous avons commencé à 
être en retard 1ur le reate du 111011de, 
eux qui vcnlaient sauver le pays ont 
diagr.ostiqué errocémtnt le mal ; au lieu 
de discnner lu bconu qualith de la 
nation et d'e11 faire le point de départ 
d'un d~v' loppemeot conforme à no1 bt-
1oio1, il1 se sont dits : c Poi1que nou1 
sommes en retard, eox 1011t en avance. 
Chez eux loot ut donc ben et chu 
•oua tout est mauvais. • 

Oo a complètement nlgligé à'utiliser 
la nation turque en tant que matière 
J>remièr~, d'rn faire le fondtmtnt d'un 
édifice llltional, on a méprisé lu be lle1 
aoarcu populaires, du point de ne de 
Ja vie générale du pays ..• 

-Pour pouvoir aller vers la lumière, 
ta voie à 1uivre tl!t donc la suivante : 
retirer des dé<.'ombre1 la d~mocratie oa· 
turelle qui est fondée 1u sein de la na· 
tion turqu,, lui doonu la place qu'elle 
mérite, comprrndre que la démocratie 
ne prend une forme active que Ion· 
qu'elle reflue du ptuple vers le crntre 
~t ne considérer lu nemplu étrangers 
que comme une matière premiè1t'. 

~ - "' ];!:, OAM.;:;:.eL~m .......; - ~ J ;;t._-l! .. .laOCUliPo•(a11 • ';' 

Le ·gardiE n de l 10uest 
L• Prof. $ük1 ü BtJbon estime 

qur, dt pai• le cem111er.c•m•ntde 
la campogne d• Russir1 les gron· 
dH ligne• de la politique de 
l'Allem•gne ont ccmmencé à se 
préciHr. 

Certaivs oraclu avaient prédit, dè1 
le commencement du opérations à l'E,t, 
que lea Alltmand1 ru1u1cittuirnt htu1 
]es Etah balte~, qu'ils donneraient l'in· 
dépend1.11ce et la libertê à l'Ukraine ..• 
Mais on n'a auteri1é que l'i111tallation 
d'organisation loc11le1 et municipalos, et 
cela dan1 lu régions prochu de la 
Prune. En Ukraint, la situation est de· 
meurée telle qnellr. Buucoup de chefs 
qui attudaient, dans la capitale aile· 
mande, de pou•oir pttndre le titre de 
chrhrian> ont i!té déçut. 

Le NatiCinal·Secialisme conçoit le Pro· 
.c:be-Orint comme ur:e partie iotigrante 

.. de son ooavel empirt. Ainai que cela 

riloires èt l ' E•t !ont de!tint11 à dl'venir J achevi>~. La \•ille présentera, cetlO ti 
une rnoH e illimitée de fortune et de Pontremoli née au!,Î, un aspect féerique. ,I! llQ 
pos)ibilil é ~ pour le germaoi~me. On les Le ~apitaiM de vaiueau Riccarclo Pon- La ville et port 1eront, • 1

1
\ 

txploitn.11 direchmtnt: Li: défunt empe• t~rm~h,. attarhé na~al de l' Amba~'ade troi1 nuit~ à partir de mardi ,oir l 
reur Gu1 llll'me li 1va1t dit: • Notre ave-

1 
d Italie a Ankara, vient de recevoir un lamment illuminés. ri. 

nir ut <t,r lrs urx 1-o Et de ce fait, il I ro~mandement dans la marine r<'yale . ce Istanbul se prtpare à fêter c~ .~ N 
avait été ent1ainé al x hostililts coutrel qui comble les votux de .~on âme de jour dans une atmosphère de 1°' ~ 
l' An.gltt~rrt. ~d('llf Hitl~r vtut la ~ou: 1oldat. .. • • . d'allégnue générales. ..alf} ~ 
vua1oete d .. 1 Est. Et de~ le début, 11 Prndant •oa se111ur en Turqme,11 avait L'ENSEJGNr..i" 
avait 1ccrpt~ de St conteottr de forcu 

1 
ttnu à prrndre une part très active à la 

na valu t quivaleot à 35 o)o de celles vie de la eolonie italienne. Il n',.~t 
de l'Anglt1errt, en vue de pouvoir eal· ' pas une uale de IH manifestations qu'il 
mr~ celle·ci et mtner à bien 1tl prépa· 1 n'~it ,hooorée de 1a préstnce. Tou• ctux 
rahfs. qui l ont connu et ont pu apprécit'r sa 

La lul1«> contre la Graode Bret•gne courtoisie et ses brillàntu qualités gar· 
e1I, pour lrs Allf mand,, l'attaque con-

1 
deront de lui le plus vif 1ouvenir. 

Ire le du r.irr c b1tacle qui lea f mpêc he Com1r1e gage concret de ses seolimenh 
de s'aunrtr la ~auvt rain,té de l'Onent ~e rtgr't et de sympathie unanime, le 
et de l'farope. conrnl gtnén•l d'Italie Méd. d'or GiU1ep· 

L'objtctil e~stntiel derl'eurant la Ru!!· pe Caatruccio lui a rtmis hier une oeu· 
sit et l'E~t. le National· Socialli,me H· vre d'art portant la siraature de tous !el 

pirait, à l'Our1t, à êllt trarquille et sûrlcollèguu, les membru du peuonnel di­
d1n1 u11f' cut1in"' me~u1t-. Du1s eette po· plomatique et consulaire d'Italie et le 
Htique, une place importante ptut être comm. Campauer l'a pri~, au 11om de la 
réurvéé à 11 Fraoce. Envingés sous cet ' colonie, d'acctp!H URe gracieu1e boite 
anglt, oo romprtnd plus facilemtnt la en argent m11s1f. 
polit iqnt èe O"!odération suivie par I' Al· LE VILA YET 
ltmagne tnvers tlle, dt pois sa défaitt, les dons & ux !Oldats 
l'aC'curil particulièu 01rnt cordial ré1ervé T t co I' .1. d ·· · p·1 · · M · 1 11 b · ou mmt arn"e trn1ere des a e am a ontoirf', a co a orat1on 1 d st t • Id ' 
ir doit rit l'e lu nco·allt m11Dde, la lh rait 011 °99

• rond '
1 
nvfcye

1
• •• aux ~ 0 

•
1
19 d~s 

• 1 p· d b d t•• 1 gart1soo~ e a ron 1ere, pour , 5 ai· 
a a ranc' e raucoup e ma 1eru pre· d • l 1 · d 'd .• t-' 1 • 1 F l l'All er a tuppor er u rigueurs u frol . Il 
Ir 1 f'I t1 · . • 8 gtrr q ut 8 '. 't r ter.~ . 

1
• e· s'agit d'articles v"tim,.nt aires 't de 

magne iOltn encore tn e a o ataus 1ct, 1· · t Il h · 
tt l'i° t I' . b d 1ngtr1e t es que c tm1su, cal•çoas et 

et '.r 0 A1 iqut ,.a ,1 a
1
ue N raocboup ' bas de coton, crir.tures et gants de 

prog1es. rar . 1r ou tr ovem re pro· 1 · 1 D b l'A · · 
h · I' b d 1 d' · Il J amt, e c... ans ce ut 11oc1alton c 11n, 1111 aua tur fX raor 1na11~ • e- d b" f • J d • 

d '" Ab t ,. t li . v· h L 1 e ien auaoce aes amu et 1 Auo· man ' l\'J, e z • ln Il tra a IC y. es . r d c . t R 
relalion1 avtc le gouvr1ntmtnt frnçais Cl!' '

00
• 1'u ro•~Lao d ouge se sont 

drvier.dJCnl aind permanrntu. Du con· dises ta t oeo,vre. 't· oosdseroC1t .reçus 
sulah d 1Allt111agnt ~e1oot crié• à Mar· RllDS out u tsH srkc Jin~ u rousant 
still«>, Lyon et Alger ; tn rtvaucbe, ouge .e au . 1 ev ~11. 
du ccu11lah dt Fnnce stront é1ablia à Lu Jl'Uf'U f1llu qui fréquenttnt les 
Hambourg et tn d'autrfa villu. De ce 1.Mtituts d'a•.t ~t mé!iers fi~inins tt lei 
fait lu 1 el&tic ns Cf'lmmt1ciales s'inttmi· ecolrs du •oir pour 1euou frllu ~e pré· 
fieront et des relations 1emi·politiques purn.t auHi à tricoter des vêltmenta 
s'établiront. tn l11ne pour 11 s !oldats. 

Bref, nous voyons que plu~ l'Allema· Les préparatifs de la célébration 
gr.e s'iJ1~ ~ 1lle à l'Eat, plus elle y lroove de la fête de 1 Rt bl' 
de v .. tes pofsihilité1, plus tlle 1t fait • . 8 _pu tque 
accomcdanle tt modfirie envus la Fran· Les piepaiatifs pour la fete de la Ré· 
ce. Celle dernière qui conHrve tout publique sont P«>UUtS avec une grande 

SOL urpire colonial assume, 'n quelque 
sorte, le 1ôlt- dt- g11dirn à l'Oo"t. Le 
contrôle de l'Atl1otique lui sera laissé 
avec la minion de surveilltr de près la 
Gr ande·Bretag11e. . 

La comédie aux 
actes divers 

Une pare•lle politique germane>·frao· 
çaise qui mett1ait tout le continent 1ooa 
le conltôl~ tffectif du gtrmani~me 1usci· FIANÇAILLES bon le lype. J'aureia été arrêté·~~:~ 1 
te de grandes inquiél udes à Londres et Le 1rro11i1ta en bétail Fettah avait fait la con· moi na j'aurais eu la eatiofac1ion d ',, 111 

à \Vubicgton. Lu Anrlo ·Saxon1 1'é· aaiuance d'une penonne la fille do ttJurueur :Ga· Sinsi11lière conce.,tion qui ne fait I'"' 
laient habitués à tirtr profit de la riva· ni . Et elle lui avait plu to11t de eu tt. Ou dé.: ida gradation des peines que prévoit lt :111 

lité traditionnelle germano·française ea de procéder aux fiançaille~. pable de mturtre r.otrt1 liomrne ri•q" C 
1oute111nt tuitôt l'un et tantêt l'autre - J'ai fait, explique·t·il au tribunal, le1 frai• moiu1, les Ira.aux furcél... J} 
du adve r sairts. de la fêt,., roit 200 l.tq• . li m'a fallu dépenser LE SANG SU~ f' 

lis sor.t très méccotenis dt pudre auui 500 ltq~ . pour habiller la dem1ii1tlle. Par .L~ m1ruin du m1rcb11nJ de c!0";,,I"' 1 
cet atout. Et ilY. font tout ce qui est dusua le marcbé, il a bien fallu apporter dea bh a Beyarit, rue Okçular, C:ta•t ~I 
CD ltur pC.UVOir fOUr éviter Un partil caduu:r, pui1 amentr Ioule la famille en prome· hier. i»u pu•ants nmarquèrof1t uP{J" 
rapprochement. n1de . Bref, j'ai dépenré ainsi plus de 1000 Ltqs. de 11n1 qui auiotoii1 1ou1 lu v• tell• 10r' 

En Frar.ce occupée, dea militaires al-j Ouand ces ,en1·là ont vu qu'il o'y Rvait plue 11it·il?II y eut un allroupement.E.t 
0

' p' 
lemands sont a!'sas!inés toutes les nuits. 

1 
ri!'n à tirer de moi, il1 ont rompu lu fian~aillu. lu 1en1 informé' ne manquèrent P~;1 ,i1'1~ 

Si les forcu occupantes n'étaient animées Et j'en ai été quÎlte pour mea frait. 1er la nature du .!rame: le pr•P''dr"' 
de patirnce, lei villea françaises auraient j Comme je racontais ma méuventore à un ami, guin avait égor1é ion frèr .. ; tou• 
pu très facilemtot être Ir aosformées en c:elui·ci me dit : auicidé1 .•. 
abattoirs. Maie elles 1'a bst iennr nt de 1 - Cette fille a eu deux autres fiancé• avant Ea attendant, le 
toute réaction violent,. qui ferait le jeu toi. On lu a convuiahlement dépooill~1 de ltur aoutte à gout•, formant une pt , 
de l'ennemi priacipal, I' Anglelrrre. Et argent. Maia ils n'ont pae eu doritelle. C'est d'ail· •étendait sur le trottoir . D(• ctO JI 
le Chef du Nazisme Of' se lahct pu dé· l leun une véritable induatrie que pratiqueot cet volonté allèrent prévtoir lu ••e

11
'
1 

tourntr de BU objectifs euentiels par gen1· là. Leur fille aînée a ét.: fiancée arnf foi1, 1 qui arrivèrent 1outu épo11vao1re'· 
des incidenh loca1.1x: .. ; d~ la même façon. Mai• à l• oeuvièm .. , aon ma· Et le sang coulait tt>ujou11. (' 

r1 actuel Arif, a braqué ua eau 1oir 100 revol· F. 1 t . · F le 1 · 111êll'e 1\1 

~~ ~~!!rj~~-4! t~~~j. . . 

L'Angleterre et la ques­
tion des secours à la 

Russie 
L'éditorialiste de" ce joarrral 

souligne lu inqaiétuiu '"" I• 
quutien du secours à l'URSS. 
suscite tian• Io preue ongloire. 

Lu critiques violenteit qae pnelie à ce 
propos le •Sunday Express> sont parti· 
culière ment import antea étant donné que 
ce jouraal a des lieu• étroits avec le 
cél~bre ministre loni Beaverbrock. D'au· 
tre part, aux Communes, certain• dépu· 
t~s ont beaucoup prcué le gouverne• 

(Voir la suite en 4me p•ae) 

1na emen , vo1c1 aru u1 f 
ver. Les parents ont vu que la chottt vrtnait I' 1 d 1 li z: ,or 11 

anf e e a rue. ut U9t fi" 
une mauniae tournure. Et ils ont consenti au t t d d t 't l>li~•e /tf an e 1reo1 evan son c • Je 
mariage... d' b 1 9 o un geate ru1que e1 p!!raienne 11P 

Que vou1 dirai ·jr, Monsieur le juge. Cette lt 1 Et un magnifique chat •pparo. ' ;Jll' 
fille me plaiuit. Un aoir, eprèa avoir pris quel• L.'•11 

de mou nirnant à la rueulel lfl' 
quu verru de raid j'allais die1 eu gearlà. Le b d or e on pui1 ,.•arrête bru1queni• '. 1.,t' 
père m'ouvrit la porte. Je lui braquai le revolver par loua eu badauds ttui foot del!>' ,t 
11ous le nu. Le bonhomme 1e mit à hurler. Un Le •crimeo a étè éclairci. 
g11rditn de nuit pa11ait ju1tement à ce momeat. 

11 
)1 

Et me voilà. " 
Mon intention n'était pH de faire du mal au Il Ht question, uae foi1 clr plu'•. 111

11 bnnhomme, mai• aimplement de l'obliger à main· d'Û1kütlar! Le prévenu Hamid, qo~,,I Il 
tenir 1u toiragtmenta à mon érard... à 22 ana de pri1oa, 1'e1t prÎ! de 4 ~j 

Le iuge a entttndu tout ce récit saDI sourciller. certain K~mil, coDtlarané à 8 1~1i1 
Il en relient an f•lt : l'aveu par le préveau de peinf'. Le aujet de la di11c:uuion J: 
•'être livré à dt1 m111ace1 à main armée. Et il ti.:in d'un petit fourneau pour 1•1'' ~··; 

d l i•"' ·"' or onne 10" iocarcération; en attendant la auite détenut. Au coura de l'alterc• •il • 
du délaata et l'auditioo du témoin1. d'un coutf'au à cran d'arrêt qo q.,,i 

Comme on l'amène, Fettah murmure entre Hl procurer qui uit à la faveur Je 1J/ 
.&e12t1 : 1 porté ua ceup au côté ÎI ! ,p 114 

- Sot que je auia! Du mement 41ua j'naia l>le11a12t user rrièveineot. l}o~ 
l'arme en main, j'aurai1 dû •refroidir• pour de eatamée. 
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les sece>urs aux ouvriers 

APRES 1914 
La oresse turque 

de ce matin Le IS>irecteur du Sureau du Travail 
du ministère de l'Economie, M. Enis 

---+ Behiç qui a été envoyé !i!pécialement eo 
(Sui li" de la 2ième page} 1 notre ville pour 1'occuper de la 'JI.le • 

ment, toujours à propo5 de cette ques- tion de l'amélioration des condition& 
lion de l)aid,. à la Rus1ie. l d' txistence de1 ouvriers a eu de nom­

Ce q•Je l'on fXige ainsi du gouverne· breu.x contacta avec les directeur9 de 
ment c'ut une action 9ur le Continent fabriques. 

de la voie ferrée de Mourman1k ainai qui puisse contribuer à alléger le faix Tout en admettaet, à prion, la né­
que des baraques dant la péninaule 1 qui .Pè•~. sur la Ruui~. . Les Amér!cains ceuitê d'améliorer la paye dei ouvrier• 
des Pêcheurs. 1 aus11 deurent cela, d ailleurs, et 119 oe dans la meuure du possible, en raiseo 

en Afrique dll • • • dis•imuleut pu leur ~urpri!e de ci: 41ue du renchériuemeot de la vie, le •in1t· 

· - Les incursions de ia Au cour• du raid effectue la oust 1 l'on ne profite pas de circonstaoces tère attache une importance toute par-
~ · ~. F. - Bombardement de s11r Moscou dea bombes furrnt jetées au,!i exceptionnellement favorable•. ticulière à la . po11iDilité lif'accortler à 

Yalett , sur le Kremlin. 1 A tout cela, le gouvernement répond, c~tte catéror1e de concitoyeos, à cré-
~e e et violent combat au D n 1 t b "t • 1 en substance • d~barqaer sur le conti- dat et moyennant des paiements éche-

~"'1tsf Su~ de Malte - Quatre 1 . a 
1 

Il e •edc eurt d~1t ·~tnihq~e el• • nent uoe seul~ divisien, pour faire di· lonnés, èu savon, des denréea diverses, 
"' · · a v1on1 a eman s on e nu 1er a . . . • . · l · t 'd · · ..J Ire" b U · . . . ' , vers100, serait tout 11mpl1 ment rida cule. qua enr sera1en ce es au prix au cott. 

a attus.- n croiseur nuit, troH vapeurs de commerce d un Il faudrait mettre à terre au moini Le premier pas dans ce aena 1era fait 
~ anQlais torpillé déplacement rlobal de douze mille un million cl'hommea ; et c~la compro- par la Sü.ner Bank, dont l'exemple sera 

~, ~111'• 25 A A C · · N 511 toone1.D'autres avions ont attaqué le mettrait 111 défeo•e de la Grande·Breta· Hivi dans lei autres fabriques de l'l.tat. 
'i ~11 • .- ommun1que o A l t 1 f b · · · 
'lt,, ~d Quartier Ginér al des forces littoral de l'Ouest, du Sud et du Sud· fne. eu~ our es a nques pravee1. pour-
t- •laliennes . O d l'A l t 1 Bans ces conditioos l'aide à la Russie ront s engager dans la même voie. 

\ l:.11 Aft' · uet e. ng e erre. . demeure donc limit~e ain'i qu'tlle avait Le~ facilité• qui 1eront accordées aWI 
t 1, t.t •qu~, sur lei froots terrestres En Afnque du nord, let avions de . ~té prévue à la conférence de Moscou, ouvriers ne devront pas être de nature 
~~- •rrnarique et de la zooe de bombardement allemands ont bombardé a l'envoi de teut le matériel pouible, en à grtver les prix de revient dei objets 
~ r,: lloa détachementa effectuhent avec une grande efficacité lè• instal- . q\Jantité aus~i abondante ~ue pos~ible fab~iqué•, c~ qu! cootribu.trait à ac-
~ Otanaiuantu offe1>1ive1 et d'ef· latious militaire• de Tobrouk. i t'l p:i; la v1 1e la plus rapide pomble. c~?1lre la vae chere. el seraat, en der• 'L lttion d f N • t" Les •Vions e . , t 1 ~r, l avaoce des Allemands rend tou9 n1ere aoaly,e, au desavaotage des tra-

0\tda , ~ e eu. otre av1a to~ . • nnemll. n on pa• aurvo·, les jours plus difficile et plus aléatoire vailleun eux·memts. 
'111, l aeroport de Cufra et mi- lf le terrtlotte du Reich. cet envoi d'armes et de matériel. Si ef· ----------------
~, d, dt, .nioyens mécani•h concen- Communiqués anglais , fectiveme.nt, cvmme on s'y attead d'un 1 Un avertisse!l'ent à la nati""n lt, ns l oasie. momeat a l'autre, Rostov tombe aux v 
t bo111bardier allemands atte· . mains des Allemaads, la dernière voie J. a •on aise 
t\t le b" s "f d T b k la guerre en Afrique pour l'envoi de secouu à l'URSS sera I" 

\
' • 1 0 Jecb • e o rou • d R t l ff t l 1 • d ~•011 L • • • Le Cairt 26 A A. - Communiqué du per ue. oa ov es en e c a ce u -lat 1 D ratanotquu lancerent des G d Q ' . · . . . . , Caucase 

\ • •ur T . ran uart1er General bntannaque au 

1 

· 
• d~ • rtpoli et Benihazi, quel- Moyen ·Oricnt : Bref, quel que soit l'angle 1e111 lequel 
~tll hta dana lu bâtiment. civil• A • d'h . d" h . T b k on envisare cette quc~tioo de l'aide à 
" dt bl . UJOUr u1, tmaac e, a o rou , 1 R · ·1 bl • • Il 
11 • eaah parmi )a population • . I a ustte, 1 ne sem e guere que e 

1l>oli. A B h . l . le bombardement aérien de la ville et puisse être réilée facilemcot. Les An-
r eog aza, e quarher d t l' . f fi t ~ 1 l . . . "l l 1 t 

~. lit •tteient. Aucune victime. u péorh p
11
ar enn~m1 u

1
t ~ cc u sur g

1 
ais, . a1nt1 qu ! s e

1 
pbroc ha111edn 

1 
par 

ll11it· une t e e restre1ote. 1 n y tut au· eurs 1ournaux e. par a oac e e eurs 
~ ea de bombardement e1cor- l une . t" . d d. - t hommes d'Etat oe redoutent rien autant 

, d f c v1c tme 01 e: ega . d l . l f 
~l ~. ormations de cha11e att•-1 L' .1 . . .f que e se trouver seu a seu , en ace 

1. hie • . d. 1 b l arh lerte ennemie want eita plus · de l'Allemagne Pour éviter cette éventua· 
.._ ,, r apres· m1 t a ue nava e d' • • · f · · ' · 
i. valett • M ) M 

1 
• 

1 
. achv1té, mais ut effechvement con· ltté, ils aongent sans Joute à certaine! 

" t e a a te. a gre a v10 · t i. 1 f d b t · 1· · · l Il ? L . tacti d . recarrc:e par e eu e nos a teraes . mesure• po 1t1que1, mais esque es e 
1\ on e la D C A qui at- · d · d' · t • d f •t d ' f t 

1 
rio b · .' · Nos patrouilles, dans tous les sec- mo1n re an ace, a ce egar , a1 e au . 

'· r lb re de no! av1oa1 , les ob- ff • d 
L litt t . . leurs, e ectuereot e nouveau leurs ,.. * * 
Qo 0 atte1nts en plem avec . • . 

1 !tihe
1 

d l"b . . c.phahone, sans oppolilhon de la part M. Hüreyin Cahil Yalçin croit 
d e gros ca t re qut cauae· d l' • • ta in d" e ennemi, et rapporterent des ren- discerner, comme il le dit •une 

L'heure du péril est 
prcche 

Tokio, 26. A. A. - Le lieutenaat· 
gc!néral Kawa be, chef d'étal-major d• 
quartier général de la défenu, fit ce 1oir 
une déclaration radi uèiffusée à la nation 
japoaaiae, disant qoe les exercices con· 
tre les raids aériens qui eurent lieu ré­
cemment èans tout le Japon n'étaieat 
pu de simples exercice1 . 

Concernant la défen1e aeraeone, il 
ajoota que le moment du péril approche 
rapidement. 

~----~-~~~~~~~ 

Les hôtes du "Potomac" 
,~,· cen u~1. Au cours du com· . t •• 

ltns . f seagnemen s prec1eux. otle•r de paix> dans les jour· 
engaget contre une or· D l • . .• , . . • M Attlee a' Wash· gt 'nai~ - 1 h d' &Dl a reg1on fronhere, 1 actav1te naux de l'Axe. Il ajoute d'ail- • 1n on 

nue, a c u se y escorte• d . 'L "dte I l 
1 

.
1 

L e no1 patrouilles fut 11ormale et 1e l•ur• que, peur sa part, il ne 
q.,.•t• par e co one -pi ote eot· . "t w h' t 26 AA L · · t b · '"• it poursu1v1 • uoit aucun indice J• poix pro· •• mg on · .- e manu re ra• 

t Ui, e11 flamme• troi1 avions C • . . • chaine. tannique, M. Attlee, qui !le trouve ac· 
'+i ~ '•. ommun1que SOV1etique taellemeot aux Etais·Unill aCio d'aniiter 
' tdit · M. Asim Us, à la nouo•lle à la conférence du Bu1 eau international 

fllt erraoée, un autre avion en· , d S 
t ab tt d . l évacuation e talino qllt tlu poiuon a dû être détruit, du travai.l, fut l' hô.te du président Roo-

t..tt0.. .• u par un e nos avions lt d h b d d h é 
'11 "llll1 L d 27 A A C · · 1aute de glace pour le conaer· seve , iœa nc t', a or u y ac t pr • 

tr ••ance maritime. on ru, · · · - ommumque 1 ' l sidentiel, le Potomac. L'ambauadeur 
1 •tir .11 1oviéliqué publie hier minuit : i d 'I e I goaoeme t rit nos aéro ·torpt eurs atta- ver, em•n e u .• · d'Angleterre el lady Halifax étaient é1a-

1111, tn Méditerranée centre orien· Durant la journée du 26 octobre, ment prenn• en mains la qaes· lement invités. 
to,..,_.

1
forrnation navale ,ennemie. les troupea 1oviétiqae1, ont continué tian da ravitaillement. M. Attle" rentrera à New-York pu 

l~ 1~1 le lancée par l'avion piloté de combattre tout le long du freot. voie aérienne lundi , pour anister à l'ou-
ltut . L t verture de la conférence. 

1111 enant Luiri Strani atte1- es combats ont Hé particulièrement Contre las attenta s 
Il} ' 1oi1eur. acharnés dan• le• direction1 de Me>jaisk, 
~nique· Maloyaro1lavetz, Taganrog el Kharkov. allemand En plu1ieun poinb du front, les 

~~~CuPaticn du bassin du Allemand'! ont dêclenché de• attaque• 

~~ff:ti. · ·L'activité de la Luft· ::~t~~é n~~P~!~:~~s ;;~~se ~::r~!t::::~ 

en France 

Le devoir de dénoncer les 
criminels 

l~ Contre l'URSS et con - tu pour l'ennemi. 
·~ .... "Qleterre. ·- La guerre au Après de violents combats qui ont Vichy, 26·A.A.- Selon !l'agence d'in-

'11rti formations vichyueise, uoe oi a été spé-
~ erce maritime.· Pas d'in- duré plwieurs joura et au coun du· cialement promulguée par le conseil dei 

' i lJrsions de la RAF. quels 50.000 llemands A1ont morts et ministre• dans le but d'obtenir la dénoo-
~~ . 26 un matériel innombrable dont dea ca- ciation d's personne• se livrar.t à des 
li • A. A. - C ommuaiqué of- mions chargéa de fantassin• ont ét' activités contre les N~zi~. Cett~ loi con· 
't1tic·o0l1t1andemenl en cht:f des détruits l t • 1..t• • 1 traindra tout França11 a dévoiler toute 
~ c~s alltmaodea: • ' es . roupes !Ofh: iques eva-1 information qu'il pourra posséder à 
~, l>ltiou du bassin du Denetz cuerent Stalrno. oe sujet. Oes peines d'emprisonnement 

t1t' S\lr les autru ecteurs du Samedi, 27 avion• allemands ont été eont prévuu, pour tou' manquements à 
~I l'E t abattus. Nol' pertes sont de 17 avions. cette injonction et pour les persoanes . s , les ouératious ae pour· l . . r qui n'assisteront pu es autontes atta-

fottt, f . d l' . Il Ou matériel ferroviaire est qt ut~ea odu cherc~,e,retnt à empêcher l'arres-1 
0 

ormahoos e air a t· a ion es assai an s. 

1, bt livré de violentes attaquu envoyé en Iran 

Les grèves aux Etats-Unis 

Les aciéries m anacéas 
da fermeture 

Vichy, 26 A. A. - On anoonce de 
Wa!hington qu6 43.000 mineurs décid9· 
reot de se mettre en rrève aujourd' h\11 
si lu propriétaires des mines refo1et de 
leur accorder le régime syndical eo vi­
irueor dao• les autres mioes du pays. La 
grève entrainerait la ferméture des mi• 
ne• qui alimentent 7 aciéries les plus im­
portantes des Etats·Uois. 

Sahibi : G. PRIMI 
Umami Nqriyat MüdG.ri• 

CEMIL SIUFI 
Münakasa Matbaaa~, 

.,alata, Giimriik Soka1r. Ne ,!, 

~ bn et le Donetz , sur le 
'~1> •taille de Moscou, contre 
l~, '• ennemie• à l'est de Vo· 

Téhéran, 27-A.A.- Le commandant 
des troupes britanoiquu tn Iran a fait 
des aeclarations dans lesquelles il a dit 
que le matériel ferroviaire ne cesse d'ar· 
river en Iran où il servira à faciliter 
grandement le transport de fournitures 
en U. R.S .S. 

DEUTSCHE QRIENTBANK 
Poaition1 fortifiées el l~ • co· 

1 t 
t \tr · o"t t11te·11ord, des avions de 

détruit certaioa tronçon• 
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L'hiver russe -·-(Suite de la p"unii!,.i? pa~e) 
L'épais manteau de n~i'-?'e dont sont ~c­
co11verh le,, terrains et 111 non rJ\OJO• 
èpaisse croûte de rlace qui se forme à 
fa surface drs fleuves facilitent les vo· 
yage1 des lourda convois à travers la 
campagne. li y a bien une sai,on dan· 
rereuse pour les communications en 
Jltussil", mai1 ce n'est pu l'hiver : c'est 
le bref • i1,termè-ie printanier " qui se 
produit eo avril, au mement de la fonte 
cles neiges et du dé~el des fleuves. Alor.s 
eu te la plaine rune 1e convertit en \lu 

immense 111arais, la « raipoutica > : lei 
fleuves no sont plus guéables. Mais ce 
plieno nène e•t de courte ~forée; et, lors· 
CJG'il se proa11it, les hommes qui patau· 
,~mt dans la bou .. n'ont plu1, Ju moins, 
a 1 edouter la cioglade da froid. 

Ces conditions météorologiques pèss· 
1ont cet lai •er sur 1es deux adversaires 
en présence ; elles pè,eront davantage 
sur les combaaa .. ts bolch~viquu puisqu1', 
ainsi que nous l'avons dit plus haut, il 
fail plus f1oid à Nijni·Novgorod qu'â 
Min11k. 

En revanche, les Ru1st1 auront der· 
rière eux des villes intactes et hnhitées 
tandis que derrière les lijlnes des lorce1 
de l'Axe s'étendent les immensité• ren· 
dues désertes par l'oeuvre de destruction 
systématique de• troupes russes en re· 
traite. Mais la puissance d'orgaoisatiou 
de, Allemands saura sans doute com· 
pen9er c~ dé~avantaie. 

Gans une é lude à laquelle nous avons 
emprunté bonne part des données repro· 
duites ici, M. Gievanni Ansnldo cite à 

Le dernier pas de 
l'Amérique vers 

la guerre --

l'anniversaire da la Marche 
sur Rome 

L'inauguration du bJsta 
d'ltalo Balbo 

• 

La vie sportive -- Fôo'f·8 

Galatasaray 
a battu Faner 

â la Maison du Mutité (Suite de la première page) ~ · 
- Le pltn i a:ipoitant m atcb de I• 1 • 

Le 1énateur B•iii~i:s acmnc~ CJ te Rom~, 21) A..A. - Siefni. d'hiu, Fener contre Galatasar•1" 
l'a~endeme 11 t 3 ce\;f~et . e~t en prepa· A l'o::cuio:l du vin~tièn~ anruv.,r· attiré au stade de K!\dtkoy u~C!eot 
ration. li e\l d~s Ille a montrer que uire dll la Mar.!h~ sur R 1n' q ii itera nombreuac. Lf!1 Fen~rlis présenteCib•t 
• N1111s ne 'iornme3 pu neutres dans cette 1 célébré demain, on inaug.ircra à Rc.>111e formation hétéroge1H' où seul• Co 
guerre.• 1 dans IR m 1i~on du M 1tilé, le bHte en Melih fig-.iraieo l c >'nm"• vedett~9• I• 

L-.:1 débat1 commenceront aujo>urd'hui, marbre du rnlréch'll d, !'.air ltalo Balb,,. c'était prévu, G1latasaray doin111•d 
au Sénat, sur le projet d!! loi du téna· 1 * m•ot, mais grâce à l'excellente ~ri' 
teur Barkley, derrtandanl l'abrogation * * de C1hat il n'arriva pa• a c~0;, 
des clauses de la loi de neutralité inter· ltalo B1lbo, qui est tomb" le 2R juin cette supériorité d'une manièret'

1
t,f 

diuot l'arm'"rnent des navires et leur ea· 1940, dao~ le ci"I de Tobro•1k, entouré Aiosi la pre:nière rni·temps. '~ ,Al• 
trée dans Ir~ p'lrts belligérants. !par une auréole de flammes, Jera certai· uns que la ma rqu,. a1t eté v1ttle1!

1
·t,.; 

nemenl considéré par l'histoire comme prise, MJstah signa pour Gs • 
La "certitudell des leaders l'nne de, pmonnalité~ l•o; p!a~ repré- mais K. F1kret rétablit l'é.:tuilibre· 

senlative1 du fasci!me. Volontairl' alpin Hikmet obtint le br1t victorieu%• , 
M. Connally, Hrn>::r.ite (T.:x••). p~é- d?rant la guerre p~écéd ale, c qua~rium· Au stade $erf!f, Vefa ne pot CSl 1 

sident de la C'>1l DIS•! ln dei aff.sire\ Vir' ?e la R~volution, gran-i ;'\ 11.at~ur Be~ 1kta.~ qoi le battit netttlllello' 

étrangères de !a Ciu·n~·a, d~cl.ra q 1e ~t crealeur ~Î· la formule de. 1 avialrnn 4 buts à 1. Au même stade, Be1~ 1 
les lea..s~r· d.a. la c·1 in'')· .· ...... 1··1 ne· • e ~a!!e, r~a uateur de~ raids trann·. po'a de Tabim par 2 buts à O·fi: 

' l - • - "'' tlant1ques d escadrei qut eurent un re· · · t b de d1" 
t l l •t d 1 • t d 1 • · t · . .f ... 1 ,. . va1nqu1 avec eaucoup tlll 

ren a cer 1 tl e Q'J~ ! p•o1' " 01 tenti1semen si_ JU'h 1e, 1 s etut révélé Altiotug par 3 1'uh à 2 etBe:Yo 'f, 
serait v.>té à one m1j 1rité sub1tantiel le en terre d' Afr.•q1:1e un ifrand animateur dit la poussière d•vant Sü leyaia111 

après 100 vote par l~ S ?nat. et ?0 grand reahsate~~ 5!'1r le plan co- faisant battre par 3 but. à Q. 1, M. C.>:Jnally exprim1 ég1lem 1nt 1'.1pi. lonial. Il est caractenshque cependant L.., classement général se pré• 011 

. I b 1, . . que de tous les multiples a1pecli de à l'heure actuelle . 
nion que es m'm res de "PP'>~rllon 1 cette fig-ure si complexi:, on ait ten11 à · poi11l' 
n'auront pas recours à do'I m')yrns dila · rendre hoauaag" snrtout en lui à l'exé· j 
toirei tel! que l'ob1tr11ctiou dans le bat cuteur et l'organiuteur de la Marche 1 a~~ikta~ 1

13 
R · 1 G l:ltauray 

12 de faire train~r le déb11t en longaeor. sur ome eo 1os 1garant son buste à K 
l'occasion de l'anniv~naire de la date 3 l. S · l 
la plus euentielle dJ :n >uvement fiu· 4 Altintug ~ t 
ciite. 4 Fener 

L'opinion du sénateur Nye 
ce propvs cf't uemple, càoisi parmi bien T Olltdois, le sénateur Ny~, memhre 
cf> autres seroitlablea : de la coimninion sénatorid3 des Alfa i· La célèbration en notre ville 

6 Ve~ JO 
7 Beykoz 8 

•On a prèparé, depuis lonrtemps et envoyé en res étrangères, et qui vota contre le 
Rut1le, toua lei m•ye111 mécaniqnee adéquat• ..s 1 ..s · · d 1 t• 

d 1 1 d• . projet 1o1e oi ae rév1s100 e a neutra 1tê 
'Pour dôbarrauer e a neige e1 campa av••· . . . 
Iton ; en .• préparé en trè~ grande• q~a11titôa l lo~s~ae le .scruhn intervint a._ la c~m­
lea appareil• '"avant voler a dH temperaturea 

1 

mlllS\On, declara que cette dernicre n en· 
inférieurH même à 3f> degré• au·de11ou1 de tendit des dépositions qu'au 1uiet de 
:r.éro ; on a entraîoé les aviat~ura, par milli'.n, t'armement du navires, déjà voté par 
à l'atterrisHf<t 1ur patin,, Ce aeut upect dt la 11. h b t 1 d' f' . . a c am re, e noo pas sur a mo 1 1ca· 
préparaliun allemande permet d entrevoir tous les . d I . 

hon e la 01 pouvant permettre aux autres-. 

8 Sülf'yrnaniye 1 
8 Beyo~lu ~ 

10 Talcsim . 

Les rencontres de sf con de dl 

Ainsi que noug l'avon!I déià annoncé, 
l'anaiveruire de la March' sur Rome 
sera célébré pu les Italiens de notre 
ville par une réunion spédalc qui se 
tiendra à la «Casa d'Italia• dema1·n, a· K t 1 b t li · 3 1 ur u rJ~ a en : . • . .,/ 
17 heures.. D b H l' •} 1 ogu at a tç ~- • 
~~~~~!!!!!!!!!~~~~~~ 

Choses dites et... inédites 

Par contre, Ion de sa campagne de navires d~ lie rf'ndre dans les zonf'S de D 
Rus,ie, ce n'est pas le froi.:i qui a vaincu goure. En con,équ•nce, M. Nye estime eux voyageurs 
Napoléon; c'est prè<!isément son man· que les advenaires du projet de loi 

que de préparation en vue d'u?e Cil~· devront le discuter dans le détail au imprudents 
pagne d'hiver. La Grande Armee avait cours du débat au Sénat. 
tenté une pointe offensive audacieu•• cfe'' 
vera Moscou. Mais Napoléon n'avait pa' Une déclaration "lrès importante" Le bean·père (le puâtre ? ) du jeun~ d!:9s aui!es d'! S:ine et Oise, rb' 
l'intention de passer l'hiver en Russie; X ..• Gree ottoman, musici~u am 1t~u r q teilles co'tlpuat le cëlèhre bl 
et c'est préci1émerit pour cela q11'il WtHhirtglon, 27 A.A.- Lu jou,.. qui se f.&iuit entend•, a•.i co:1rs de• cnt· mo:l~rae: Landru. 

1
,it 

fut si facile de l'amuser par des pour· nalisttts furent convoquis à la Mai· linée5. m·uica1'.s organifé~i ch ?Z n:>H, M:>n,ieur Gilb3 rt qu~ je vo e•-
p arlers de paix qoi lui firent perdra un BI \ · d · 1 fournus~ur o~c1~ÎQ:i 1 el du m ill i ttè:e d ~ v .3nt da us les salt>ns de tn ' 11 J6P 

d son anche poar recevoir uns e · 1 G d T . . . t 0 
temps précieux, au Kremlin. Il or onna l . rt·. d "l . . or a ierr" ' 11rqa1 ., eta1t vei, av~c rh F.tc.ilté, le fringint e ·tli'' f 
la retraite quaod il était trop tard, apres c aration qaa 1 te• " res inp •

1 
sa f Hon!, eic·v!uv' X . . , vigit•r P .iris. Clnrle' Ca:r.~oave, me tran<tJ~ ~r 

la chute de la première neige. Enfin tante"• Tous deux aprè 1, a voir parco•i ·u les 
1 
doa ru.nt l'as 1ur ln c~ q u: m >~1~'ct'd.i 

Napctléon ne pouvait compter que sur p .. d" t• d 1 vingt arrondiuementa de la Ville Lu· dore L,se.)uvé( l), 11lor1 f)ir télél'". 
les jambes de ICI soldats, avec lesquel- our une m 3 1a ion 95 mière, décidèrent, af1a de varier la œo· G~âcas, seul compét,.'lt, me - ~·, 
les, suivant on mot qui lui était cher, il Etals-Unis - notonie .d~ . leur séjo\Jr, d'eatr~ ;>rendre rait la réporue du Mini9tre··:· r~ 
«gagnait les b:itailbs. •li iraorait l'avion une exped1tton au... Louvre 111.,z les une h~ur~ aprè;, d~ retllur 1 di' 
et les moyens. ~otorisés 'ui ont pra~i· Vichy, 26 A . A. - H tvas apprend. de c:Graotis Magasin~ d •J L'l 1ue1. ude, monsieur Les couvé ill

8

8 
oO 

queawtt ~uppnme le .P~oblem.e des ~11· Boston que M. John Cudahy, ancien 

1 
A "L 

11 
bout du b:>ot du fil, la lignti. dh•· 

tan.ces. c est p0Jrquo1 il serait ~OD den ambas•11denr des Etah·Uni1. en P~logne u ouvre qlle d~vait saivre mes protef,,r' 
f101r, une fo11 ~.:>Jr lo.ut~s, ave ': le !ap 'et en B-l~ique, a prononc-.: un discours j . - •C'ett fait, ils 1ont eo 

1 sci' 
pel perpétuel d un prece:lenl historique sous lr:s au,pice!I du groupement isola· Au rayon d'! p3rfum•rie, Mtdam~ X .•. c visoire à l'hôtel où ils soat d~• f 
-.ui n'offre aucu~e analogie réelle avec tionni .. te • Amérique d'abe>r.1 • . Il a 

1
11e 11.isu tenter par u? joli !11\VOn, , qui <un censeil: qu'ih oreaoent 

1
,gtljll 

la campagne presente. fait on appt.I au Pré1 ident Ro'>sevelt 1 dev11t sans dout~ avt>1r !a form., ~une "Soir mêm' par la Gllre de ,eP' J 

G. PRIMI. pour entreprendre Avec l'approbathn du <~Gmm•• et se 1 llj)pro.p•ta en le fau~nt &fermera l'oeil .. . et surtout ~I .i 

- -- -- -- ·---- ---- - Congrèi, une action moidiale en faveur gl1s~er da1s le para.plu1~ de 'i>;1 mari_; • dez·leor qu'ils n' re!1'etlje' r, 
Les grèves en Amérique d. la paix. M. Cudahy estime que 1 uo lnspe..: teur des. etab mem,,nts r.~rpr1t <les pied'! ea France, car on 5'~ 

l'heure est opportune. 1 ce gesl~ mal1'dro1t ; le c»up\,.. prit le •ce~te foi,·là •.. Je crois q 1eti!f1'1 
. . . • , · chl'lmin d.1 Poate. Là, il~ d~clinèrent ctence l'amb1uadeur •era sa Une intervention « Il est clair, dit il, que st l e/forl leuri norn ;, prénoms et qu\lités et Jési· 

da M. Roosevelt n'est pas accompli pour obtenir la , gnèrent p.>ur rêfér~nc!M rniirnr A, Jrieu 
paix par la méclia!ion dtu Etats· l'entrepren~11r d~ Travaux Public1, ami 

W:ishington 27, AA.- M. Roosevelt, 1 Unit, lt1s Etats· Unis ne pourront s'i· 
1 
du futu: M tr~.!hil Lya11tey. 

intervenant lui-même dans la ~rêve de 
1 pargner la gut>rre. • j Andr1.eu !le précipit~ au _Co 'nmÎ!lsarht 

min P. Urs de 7 grandes eotrepr1sc'I, de· du Palan Roy Ji et appela a l t rescousse 
manda i M.J .hn L•viq président du ayo· Hü mù bey, Consul de Turqui,. a Paris; 
1Ucat, de rtvenir sur sa d_écision de f.rèv.e Une der marche 1 piètr~ résu\ta.t: le". cGr:ind9 Mag~sins du 
et de reprendre le travail, dans l inte•, Louvre > ma1nteua1ent l~ur pla1ole ..• li 
rêt de la défense nationale. 

1
. tt ndue 1 n'y ~vaÎt .au~un~ chance d'~n sortir. SIM na e une energ1que et efficace mtervenhon .•. 

Le retour de la reine diplomatique. 

· Johanna Le Chili intarviant Chez M. Barthou 
Sofia, '!7. AA. - La reine 

de Bulgarie vient dt: rentrer 
prevcnaat d'Italie. 

a 
Johanna 

Sofia, 

THEATRE MUNICIPA. 

Section Dramatique 
Ham lat 

Section Comédie 

''le bourgeois gentilhomm&" 

an faveur des otages 
If a France 

S1nliag-o·d,·8'1ili, 27·A.A.- Le mi­
nistère <iell affaires étrangères charraa 
M. To9ias Buros aœbau dear tiu Chili 
à Berlin de preuer le gouver.ie:-Reot al· 
lemaocl d'arrêter les "x~cution1 d'ôtages 
fraoçai1. 

Le Chili est le premier pay1 de 1' A· 
mérique à agir ainsi. 

Sur les in1istance de Hüsr1ü IDey et de 
m'lnsieur Andrieu, mon père promit ci~ 
tenter une dém1rche p'rso:inelle auprê' 
de son ami, monsieur Louis Bntho11, 
Garde des S::eaux; j~ fin chargé d'aller 
Place Ventome plaider la cause des deu~ 
malh~areux touristes et expliquer l'inci· 
dent à mo:Jsieur Redus, Attaché aa s,. 
crétariat Puticulier du Miniatre; raon• 
sieur Reclus n'êtant pas dans son cabi· 
net, je a'ha1itai pa' à péaHrer auprès 
de mon ami, Gilbsrt, Ch'!f de Gabinet­
plus tard J ag.? d'butru!tio:i et président 

Libérés L' 

e d'' Â l'hôtel de Grarnmoat, rLJ ~of, 
., . 1 b t. Il ' mool, 1 a1nonça1 " :>nn 011 ~ 

c JUple indélicat ; j'e111 be•l1e "'e' 
à éloigner leurs lèvre~ d 'l ,~·1 

q J'ils moui\111ient de leurs 1• 10P 
L'Orient E.:icpreH, er11chaot t 1e 

de vspeur, s'P.b•aola emporl811 lO 
impradenh voyageurs sou• .i.ei'll 
complice du Commiuaire 5? e~ 
Gare, qui, pour une foit, boP 11 
com'Dan:le, ne ceignit pa• •

0 .J~ 
tricolore : otJr 

S l'J. • t 
fo' 

(1) Après avoir occupé diver•el \ i 
diaiaires, il devint 11re:iureur géllér~, ~1 

1917 .A cc: titre, il repréeeota ia la ,• 
re générale ( 1914 18) le minh é~ê""',i' 
ciiver1 procès ioié' à la lhu te 1 f 
au Lutemb1urg. Procure11r gén6r' l'~f 
de Csuatioo e.:i 1923, il devin l jt I 
doot do celte c,ur en 1928. JI ·"~f 1 

cci 1935, aprè1 le scindale St•V'' ,~•~ 
l'écart ••mJ»nlt p ltJr ••ll~~r Io• ~r•'' 
I' >litiqua 1 om;iromts dllOI l'11Aff• 1 


